
Solennité de saint Pierre et saint Paul, Apôtres — Des hommes comme les autres 
 
Sur la foi de Pierre, l’Église du Seigneur est bâtie ; et sur l’enseignement de Paul, sur sa sagesse, 
l’Église s’est répandue dans le monde entier. Ces deux Apôtres nous apparaissent immenses, ils sont 
les « colonnes de l’Église » [Ga 2,9], et nous nous sentons bien petits par rapport à eux ! Pourtant, tout 
ce qu’ils ont fait, ils l’ont accompli avec la puissance du Seigneur. Cette fête d’aujourd’hui est d’abord 
une “fête de famille”, nous honorons nos aïeux dans la foi, et ces « colonnes » nous sont surtout 
données pour devenir nos amis. Pierre et Paul ont eu, eux aussi, des faiblesses et des reniements. Le 
Seigneur ne les a pas choisis pour leurs vertus ou leurs compétences : Il a choisi les relais de 
l’Évangile et de l’Église, Il a choisi ceux auxquels Il allait faire le don de la fidélité. 
 

Ce qui est très touchant dans l’Écriture [Évangiles, Actes des Apôtres, Lettres], c’est toujours l’insistance 
avec laquelle nous est montrée l’humanité des Apôtres. Ils ne sont pas des inconnus qui nous auraient 
transmis un message secret : Pierre et Paul – et les autres Apôtres – sont connus, nous les entendons 
parler, nous les voyons agir. Ce ne sont pas non plus des gens merveilleux descendus du Ciel, ni les 
demi-dieux des légendes anciennes : on assiste à leurs combats, leurs tentations, leurs misères, leurs 
déceptions ; et nous sommes même parfois témoins de leurs manques de foi. En méditant l’Écriture, 
ils nous deviennent familiers : nous les connaissons comme des amis, avec leurs caractères (très 
différents l’un de l’autre !), avec leurs difficultés et leurs faiblesses. Et c’est justement là, dans leur 
humanité, qu’ils donnent leur témoignage le plus fort. Nous aurions du mal à croire quelqu’un qui 
nous parle du Christ, s’il ne nous ressemblait pas, s’il nous apparaissait comme trop parfait, trop 
extraordinaire ! Mais Pierre et Paul ne sont pas parfaits, leur vie est parfois chaotique, et ils partagent 
avec nous leurs doutes [2Co 12,21]. 
L’exemple des Apôtres nous donne un formidable encouragement dans nos propres faiblesses. Ils ont 
vécu des combats, mais ils sont tout de même allés jusqu’au bout de leur Amour pour le Christ : ils 
ont donné leur vie, Pierre par la crucifixion, Paul en étant décapité. Leur fidélité n’est pas venue de 
leur propre courage, mais de la Grâce du Seigneur : ils ont laissé l’Esprit saint agir en eux. Et ils ne 
sont pas morts pour des idées ou pour un message : ils sont morts pour entrer dans la Vie, à la suite 
d’une Personne à laquelle ils avaient consacré leur vie, le Seigneur Jésus ressuscité. La foi, cette foi 
sur laquelle est fondée l’Église, c’est une relation avec Quelqu’un, un Amour vécu jusqu’au bout ; et 
c’est aussi une force de Résurrection pour affronter les difficultés de la vie. 
 

Ce qui rend tout à fait particulière la fête de ce jour, c’est le rôle unique de Pierre et Paul dans les 
débuts de l’Église, à une époque où tout était nouveau : l’Évangile était encore à découvrir dans sa 
richesse. Et les croyants ont pris conscience, peu à peu, que l’Église était un don du Seigneur pour 
répandre dans le monde l’Évangile, avec sa puissance de vie et de sagesse. Pierre et Paul ont été 
présents pour assurer les fondations de l’Église, pour garantir la fidélité des chrétiens, pour enseigner 
ce qu’ils avaient eux-mêmes reçu directement du Seigneur. L’un et l’autre sont très différents, mais 
réunis par la Grâce de Dieu, ils ont été indispensables : ils sont devenus les fondements de cette Église, 
qui est encore aujourd’hui le moyen par lequel la Vie du Seigneur se transmet au monde. En rendant 
grâce au Seigneur pour notre Église, nous ne pouvons que rendre grâce pour le don de ces deux 
Apôtres. 
L’Église repose donc naturellement sur le don de l’Esprit Saint, mais aussi sur le témoignage de ces 
hommes envoyés par Dieu. L’Évangile se transmet de manière incarnée, humaine, par des hommes 
et des femmes qui ont chacun leur charisme, leur manière de vivre ; nous faisons partie de ces envoyés, 
nous aussi, à la suite de Pierre et Paul. Nous sommes faibles ; mais eux aussi ont eu leurs faiblesses, 
et comme eux nous pouvons compter sur la Grâce du Seigneur. 
 

Pierre a été fondement de l’Église par sa proclamation de la foi : « Tu es le Christ, le Fils du Dieu 
vivant ! » [Évangile]. Il a connu le Christ, il L’a écouté et Lui a répondu. Quant à Paul, il a été fidèle, 
voyageur missionnaire, enseignant, évangélisateur ; sans lui, l’Évangile serait encore obscur et caché. 
Prions pour ceux qui continuent aujourd’hui à transmettre l’Évangile, et pour que chaque baptisé 
prenne exemple sur Pierre et Paul. 
Aujourd’hui, Pierre s’appelle Léon ! Or quand Pierre est prisonnier [première lecture], « l’Église prie 
pour lui avec insistance » : prions pour notre Saint-Père, pour sa fidélité et pour celle des pasteurs de 
l’Église. 


